
LA VIE CANADIENNE1

nous j .uger: Lui qui vit et règne avec vous dans les siècle venant nous apprendre à renoncer à P'impiété et aux

des siècles. Amen. désirs du siècle, et à vivre en ce monde avec tempêh
rance, justice et piété, en attendant la béatitude que

Mercredi, 25 déceinbre.-Noël: Nativité de notre nous espérons et l'avènement du grand Dieu notre

Seigneur. Sauveur..." L'Evangile, dans un r-Lcit à la fois simple

Le jour le plus joyeux de toute l'année. Pàques et profondément touchant, rappelle le dénombrement

es't peut-être plus glorieux. Noël est plus touchant, de l'univers ordonné par l'empereur Auguste, le voyage

plus.ravissant; il parle plus profondément au coeur; de Marie et de Joseph de Nazareth.aà Bethléem, la

à toute lame. La joie qu'il fait naitre est plus douce dureté des habitants de cette dernière ville à leur

et plus intime; Laissant chacun à la joie de sa piété, égard, la naissance de JEsUS, le tendre empressement

donnons simplement un bref commentaire sur les de sa mère à l'envelopper de langes et à le coucher

trois messes de ce.jour. •,dans une crèche, Iapparition de l'Ange aux b ergers,

l'annonce de l'heureuse nouvelle, l'invitation à se

LES TROIS MESSES DE NOEL rendr-e auprès du Sauveur et le chant de l'armée céleste

en P'honneur du Dieu nouveau-né.

U'usage de célébrer trois messes dans la belle et Dn 'jrorlEls atéltrsstasot

touchante solennité de Noël remonterait, d'après dalges agor uDe el rceqin

Durand de Mende, au pontificat de saint Télesphore, treapsàdsedesrlatl

c'est-à-dire au second siècle de l'ère chrétienne (189- "Qelscuxeréoienetqeatre e-

150). Chacune de ces' trois fonctions sacrées a sa sil eatl aed eger a letvn.

signification particulière, très instructive et pleine LaScèexpielvouqe"usoyn

d'intérêt.truésebalsàCliequnorsbtnc
I.-L& MESsE DE MINUIT. Cette messe, la seule Uan esuieàldvnté.L Com in

qui -soit marquée dans la liturgie pour une heure semn- cat agc eléenlegnrto u eb

blable, rappelle à notre souvenir la Naissance temporelle.dineaslaPt-om in 'Eiedmne

de Jésus-Christ dans l'étable de Bethléem. Le Sau- qe"osmrtos a n i ane 'nrre

veur, en effet, "votre Verbe tout-puissant, o mon uinprat vcJssCrs"

Dieu, descendit de sa royale demeure du ciel lorsque ,I.-AMSEDL'UO.Lecrèepn

le monde entier était enseveli dans le silence et que la tfcls edi nut 'gied aneAatse

nuit était au- milieu de sa course".oùlPaeclbatamsede1yure.Laaie

A Rome, pendant bien des siècles, le Pape lui- vuedn et giepratl irarssêr

même a officié solennellement à minuit dans la basiliquecosréaueviedshétnsufitlmrye

de Sainteý-Marie-Majeure, splendide et radieuse églisesoslepruDicéenlejrmêedlaNtvé

qui a l'honneur de posséder, avec le portrait de Manie d eger us 'geatel euàui o

peint par saint Lue, Finsigne relique de Ia Crèche du nmàl rneslnié nicutnpu is

Sauveur. drs éor asl es elarr.L

Les morceaux liturgiques dont se compose la-messeXIes edrirPpquatofceljureNë,

de mimiit sont ravissants. L'entrée de JEsUS en ceà a*eA sti.

nonde est saluée par ces paroles de l'Introït que l'Eglise CetscodmsedeNëetdsineàélbr

met s'Ur les lèvres du divin Enfant., aNisned Eu asl ou e héin

"Le Seigneur m'a dit: 'ous êtes mnon fils; je vous fdls ersné ursd acèh a e egr,

ai engendré aujourid'hui. inln elmn ri asgs 'nrî

"Ps. Pourquoi les natious ont-elles frémi? Pour- daod

quoi les peuples ont-ils mnédité de vains complots? "Lluirbileaujrd i rns:cre

Gloire au Père..." egeunosetneilsraplé'Amab,

Quel contrastel Les nations en fureur devantDiulePncdea mlePr usèleft,

le berceau d'u'n enfanti..Ce enfant qui est Dieu "s eSinu èn;i 's eêud eué

les domptera,, et elles porteront son joug. l egersetrvt efree lsetam.Gor

Avec quelle joie on entend retentir ke cantique a èe.

des Anges à ce moment béail Vraiment, on se croirait Pi 'vnie rsitrsatdaou nre

dans les plaine de Bethléem avec les heureux bergers bres Psosjsu ehéme oosc u

qui furent les premiers charnés de cette mdie céeste. et rié."Is.syrnet neft onisn

La Collcte estpleinedesavité. Nous demandons l éié tse eoratlun tpbin eq'l

au Dieu "iqai a illuminé cette nuit sacrée des splen-onvu

dears de Celui qui est la vraie lumière, de nous fâire EnilaCmuo:

Îouirau ciel des délices dont l st la sourçe" Dans "RjustifledeSo;càt esanqus

IEpitres saint Paul annonce à ite, son dicpe,"l fildeJrsem-VoctnRiquvetàtie

Maifsttin e A'g edeDiunoreSaver Sa^le devt l fae du Seineura" i svn.


